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REDOUTABLE OBSTACLEDANS
NOTRE COURSE POURSUITE :
IMERGHOEHRONESEHSHENSENOONGOREONOSORSORHOSGOHEEAEHEOSHGGOEREGESEONEN
Rien ne sert de courir, il faut

partir à point, a dit le fabuliste.
La Fontaine avait choisi un lièvreet une tortue pour illustrerune
formule n'ayant pas tellement
vieilli, même au siècle de la vi­
tesse, et dont on espère que le
Stade de Reims ne donnera pas
une nouvelle confirmation.
Dans ce championnat de deu­

xième division, Reims s'apparenteen effet au lièvre de la fable.
Il a laissé partir quelques­unsdeses adversaires et il vamainte­
nant tenter de les rattraper.
Mais n'est­il pas déjà trop tard ?

Probablement, en ce qui concerne
Angers, cette « tortue » quimène

un train d'enfer et marche au
rythme de trois points parmatch.
Les autres, par contre, sont encoreà portée de la main, si l'on peut
dire, compte tenu que lesRémois
ont encore vingt­neuf matches de­
vant eux pour essayer de refaire
le terrain perdu.
En tout cas, la poursuite est

engagée. Elle a commencée avecla « ruée sauvage » qui trans­
porta d'aise les témoins dumatch
Reims­Lorient, et elle vacontinuer
avec l'appoint d'un garçon qui de­
vrait sensiblement renforcer l'équi­
pe, l'ex­nantais Ferrazzi, l'un des
élèves les plus doués d'Albert
Batteux, àGrenoble.

En attendant.
ANCY a essayé l'année dernière une expérience d'asso­N ciation publicitaire dont on n'a peut­être pas assez parlé.
Bien entendu, en football, il vaudrait mieux parler des

exploits d'une attaque que du génie des publicistes. Cela se
vend mieux, au moins sur le terrain. Mais nous ne sommes
pas dans le cas de faire les difficiles. Quand l'Etat­Major
nancéen aura suscité suffisamment de Bottolier, de Julliard,
de Hédiart, de Piantoni et de Deladerrière, ce qui ne se fera
probablement pas sans des Aballay, nous aimerions mieux

par RogerCHABAUD
vous entretenir de leur façon de jouer que de la façon de les
inventer. Une question se pose néanmoins. Pourquoi des
équipes comme Nancy n'ont pas su entretenir leur capacité
d'entretien et de renouvellement ?

Il semble que la formule financière de Nancy seconstitue
autour d’un pétrolier important et de la vente de chaquematch
à une firme qui utilise à son gré les possibilités offertes sur le
stade et en ville à cette occasion.

(suite page 7)

La­poursuite est une forme de
compétition toujours passionnante.
L'effort rémois sera donc suivi
avec beaucoup d'attention, et cer­
tainement soutenu par un public
dont on avait pu apprécier la
chaleur lors des matches de bar­rage.
Seulement, i!, n'y ÿ pas que

Reims qui pense aux premières
places du classement. Plusieurs
équipes pensent sans doute égale­ment que tout n'est pas encore
perdu, Nancy par exemple, l'adver­
saire que reçoivent aujourd'hui lesRémois.
Car Nancy, bien reparti après

une disparition de quelques an­
nées, n'avait pas caché ses ambi­tions, avant le championnat.Ons'était même sérieusement renfor­cé chez les Lorrains en appelantà la rescousse les Lensois Ber­
nard Lech etProu.
Les résultats n'ont peut­être pas

complètement répondu aux espoirs
des dirigeants nancéens car l'équi­pe a subi quatre défaites endixmatches mais la formationentraî­née par Pleimelding renfermed'in­
contestables possibilités et celles­ci, un jour ou l'autre, sematériali­seront.
Souhaitons à Rummelhardt et àses hommes que ce ne soit pasà leur détriment.

Louis BOURGEOIS

EST­CE L'HEURE H?
"ARTICLE que nous avons consacré ici même à l'opportunitéL de tenter un effort pour regagner l'élite du football natio­nal a eu un retentissement inattendu pour qui pèse àsa juste valeur l'audience de notre petit journal.
Quelques conversations se sont même nouées, qui attes­tent si besoin en était que l'on est conscient dans des

sphères où le football rémois est estimé. que l'heure est sans
doute venue de tout mettre en œuvre pour tenter la grandeaventure.

Pour prendre à notre compte une expression anglaisequi situe à la perfection la situation, nous sommespeutêtre arrivé au « timing », c'est­à­dire au moment jugé avec
précision où quelque chose doit se produire pour atteindrele plein succès.

« Avant l'heure c'est pas l'heure, après l'heure c’estplus
l'heure » disent certains dans notre pays.

Qu'il nous suffise aujourd'hui, de lancer l’idée, comme ça,sans la développer, pour tâter le climat.
L'idée, c'est que Reims n'était peut être pas armé, mêmesi dans les débordements de leur enthousiasme, quelques­uns ont pu nous faire partager leur optimisme, et nous faire

croire que l'heure était venue de prétendre aborder en divi­
sion nationale.

La tentative de fin de saison dernière a montré que nous
touchions au port. Il n'est pas sûr que nous y serions des­
cendus d'un pied très assuré pour nous ymaintenir.

Un jour prochain nous aurons l’occasion de vous dire pour­
quoi nous croyons que les bases et les moyens ­ en dépit
d'escarmouches qui ne nous ont pas été favorables ­ sont
désormaisvalables.

Et que si, d'aventure. nous pouvions reprendre pied, ce ne
serait pas sans l'espoir raisonnable de demeurer et de pro­
gresser sur cette terre qu'on ne promet pas mais qu’il faut
savoir mériter et gagner.
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ETCECIRESTE
Jacques Favre est revenu à

Nancy qu'il entraîna. Mais il y
occupe désormais d'autres fonc­
tions, assez inédites dans un
club de football, en France,Cé­
légué général.—{­
Il y a quelques années, nous

recevions ici le FootballClub­
de Nancy. Nous recevons au­
jourd'hui l'Association SportiveNancy­Lorraine.­=+0—
Parmi les joueurs «lorrains»

on retrouvera notre ancien dé­
fenseur Serge Tognotti origi­
naire de Pont­Ste­Maxence.rnéiiées
Le recuid pour nos dépiace­

ments de la saison passéeà Leïs où nous eûmes, ainsi
que l'a confirmé le rapportd'as­
semblée générale 400 suppor­
ters inscrits. Et ce fut aussi là
qu'on er'egistra le recordce
satisicction sportive.—0—
Lorsque Nancy jouera “untrsle Bataillon de Joinville, ii y

aura parmi les militaires, un
certain Pleimelding, qui jouera
contre l’équipe qu'entraîne son
père1%—0—
Mcyenne d'affluence deNan­

cy en championnat à domic.l2
la saison passée : 5.130 sp«­tateurs.—0o—
Monipellier, qui jouait àNän­

cy a appris pendant son voya­
ge que son joueur Besson né­
tait pas qualifié. Or il ne dis­
posait que de douze joueurs de
sorte qu'il fut condamné à jouer
avec son équipe de début de
match sans l'espoir d'un rem­
placement !
A QUOI TIENT UN SUCCES ?
Après ce Reims­Lorient aux

deux mi­temps si différentes, le
vestiaire rémois respirait labonne
humeur et il était naturellement
assez encombré.
Emile Rummelhardt cherchait à

discerner les raisons de cette su­
bite réussite.
— Le football est quandmêmebien curieux parfois ! Pourquoi: est­ce que soudain tout s'estmis

« à «rigoler» comme ça ?

nature ouaromatisé

Peut­être le rythme deTayeb,
peut­être la confiance née dupre­
mier but.
Cependant, d'autreséstimétent

que c'était ce but qui avait libé­
ré nos joueurs du complexe qu'ils
paraissent éprouver devant leur
propre public.
LE «ONZE» NE LUI PLAISAIT PAS
La blessure de JosephWrobel

a provoqué la rentrée de Dumat et
celui­ci, après être apparu à l'aile
gauche a cédé cette place àBour­geois.
On sait — ou l'on ignore —que

Louis n'aime pas trop ce poste.
Pourtant, c'est de là qu'il fitmar­
quer le premier but contre Lorientà Tayeb et qu’il marqua le troi­
sième !
On essaya de convaincre Bour­

geois que ce poste lui convenait
bien et qu'il y serait trèsutile.
Mais Louis n'est pas très chaud.
— Le «onze» dit­il, c'est près

du «douze» et avec le «douze»,
on reste sur le banc !
Faisons remarquer à Bourgeois,

puisque cette question denuméro­
tage parait le gêner… que c'est
avec le numéro dix qu’il a joué
à l'ailegauche.
FOOTBALL ETMATHEMATIQUES
Ainsi, nous avons réussi cette

performance assez troublante ! en
quatre matches à Reims, nous a­
vons marqué cinq buts et contre
Lorient, nous er avons obtenu
quatre en un quart d'heure !
Voilà qui a beaucoup fait parler

les quelques techniciens qui s'in­
téressent aux productions rémoises
Mais laissons là leurs avis et

rapportons seulement cette remar­
que amusante d'un supporter qui
ne se pique pas de stratégiecompliquée.
— Quatre buts contre Lorient et

daux contre Montpellier. 1!aurait
mieux vaiu en. marquer un deplus
contre Montpellier et un demoins
contre Lorient : on­aurait unpoint
de plus de bonification.
LE TUYAU INUTILE
Le capitaine Lorientais Ascensio

s'était blessé en fin de première
mi­temps et avait quitté le ter­
rain. Une fois rhabillé, il était allé
dans l& tribune suivre lematch
près de son ancien co­équipier ren­
naisD'Arménia.
Lorsque M. Ponsin siffia pénalty

et que Bourgeois s'appréta à tirer,
D'Arménia se pencha versAscen­
sio et lui glissa
— Tu vas voir :1m
Asce.sio voulut aussitôt porter

«le ‘tiyau» à son gardien de but
et se leva.
Mais ia balle était déjà au fond

des filets.
LE CHASSEUR SACHANT
SEULEMENT CHASSER“Lors de l'après­midid'avant
match. à Germaine, nos joueurs
fureut invités par un voisin à se

il va le placer

c’est la boisson idéale
DUSPORTIF

distraire en faiisant une partie de
tir à lacarabine.
Avec Maryan, Bourgeois ‘etMa­

non, on vit un quatrième redouta­ble se joindre à la compétition :
le chasseur AlainRichard.
Hélas, l'affaire tourna à saconfu­

sion : il ne réussit pas même à
toucher le carton !
C'est du moins ce que­nous ont

raconté ses adversaires. +
IL PART AUSSI A PARISMAIS...
Jean­Claude D'Arménia est assezmorose ces jours­ci. On le con­

çoit : obligé d'abandonner ses ca­
marades au moment où ceux­ci
paraissent en voie de rétablir la
situation et alors qu'il figurait
dans la meilleure défense de se­
conde division est assez décevant.
D'Arménia est parti mercredi àParis, mais pas avec ses cama­

rades pour le match du Parc contre
Joinviile : pour l'hôpital Boucicaut.
Et naturellement, il n'a pas assistéà la rencontre on l'opérait ielendemain.
Souhaitons un bon et rapide ré­

tablissement à Jean­Claude D'Ar­ménia.
IL A BIEN DEBUTE
On comprend assez mal que l'é­

quipe de Lorient, qui est fort bien
équilibrée et de bonne valeurn'aitpas essayé de tâter Manet qui
remplaçait D'Arménia.
C'est ainsi que notregardien

n'eut qu'un seul tir en direction
de son cadre en quatre vingt dix
minutes !
On serait tenté d'en rendre res­

ponsable l'entraîneur lorientais mais
celui­ci était. à Mexico où il s'é­tait rendu sur l'invitation d'une
marque.de survêtement.
En tout cas, on peut dire que

Manet fait une rentrée discrète
mais efficace chez les pros : jily gagne 2 à O à Montpellier et
4 à O0 devantLorient.
Et pourtant, à Montpellier, il a­

vait eu à s'employer et le fit avecbrio.
EN FRANÇAIS ET ENHONGROIS
Lors de la réception qui suivitle match, on eut, au momentdes

discours cette première surprise
dentendre M. Perez, Président du
Stade de Reims, terminer son alio­
cution par une phrase en hongrois,
Suns doute apprise pay cœur elle
tornba soudain sur l'assistance où
personne ne s'attendait à cette dé­
claration : les Français parce qu'ils
ns comprenaient plus lesHongrois
parce que soudain ils semettaientà comprendre. Phénomene tout dif­
férent ensuite avec le discours du
chef de la délégation hongroiseet
pour lequel on avait un interprêteen la personne de. Vastag.
Malheureusement il se trouva

qu'en deux occasions, CyulaVastägdut se faire répéter la phrase.Après tant d'années sansparler
sa langue maternelle, | ne la com­
prenait plus très bien !
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Enfin, M. Barot avait aussi pro­
noncé quiques mots. Nous avons
retenu cette phrase significative
du maire­adjoint :
— Au moment où nous avons

plus que jamais la nostalgie des
crands matchs du Stade da Reims,
il est réconfortant de voir sa jeune
équipe se mettre en seiet chaque
fois qu'on lui oppose une formation
étrangère de grande valeur.
UN SUPPORTER CELEBRE
Au match Bataillon Joinville­

Reims, beaucoup de rémois mais,
plus près des joueurs, nos amis
Gasq, Cayla, Leblanc, Walker,Lé­
ger, du groupement des suppor­
ters… et aussi un inattendu, un
artiste : Bernard FRESSON.
Ce Rémois dont on connaît les

succès à la scène, à l'écran et
à la télé répétait unepièce.
Il a réussi à trouver deux heures

pour venir assister à un matchde
ses concitoyens et a naturellement
eu droit à la Tribune d'Honneur.
NUANCES, NUANCES...
Match qui aurait pu tourner à

l'écrasement… et au troisième
point à Paris si nous avions pu
mieux exploiter les occasions
créées en premièremi­temps.
Et toujours cette éternelle sur­

prise : le public de Paris toujours
fidèle à Reims. On se doute que
cette imposante affluence était
surtout venue pour St­Etienne­An­
derlecht mais sa présence—bien­—
avant ce match, à cette heuremal
commode du lever de rideau
18 h 30 prouve que sa fidèlité
n'est pas un vainmot.
Et puisque nous parlons de lever

de rideau, rapportons ce motde
RUMMELHARDT devant lequel on
faisait la fine bouche lorsqu'on sut
que Reims jouerait en «ouverture».
Mais pas du tout : nous, on joue

le grand match et St­Etienne joue­ra en baisser de rideau.
POURVU QUE ÇA « DOURE »
Au retour de cette rencontre

qui nous vaut encore deux pointsà l'extérieur, les joueurs tapaient
le carton dans le train qui les ra­
menait à 1 heure du matin vers
Epernay où les attendait le car.
En plein décompte des pointsdela partie de tarots, Manet s'arrêta

soudain. |! avait entendu près de
lui une réflexion qui le troublait.
— Si chaque équipe avaitmar­qué un but de plus, on avaitun

point deplus.
— Alors, on m'aurait

un but s'exclama Manet. Moi, jesuis «vierge». Je voudrais en
prendre un le plus tard possible.
On fit alors les comptes du Foot­

ball et l'on constata en effet que
le nouveau gardien des pros n'apas
encaissé un but et qu'il a un pal­marès assez exceptionnel depuis
qu'il opère en pros. Sept points,
huit buts à zéro pour les trois
matches auxquels il a participé !

marqué
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RenéPLEIMELDING
René Pleimelding, né en 1925,

avait débuié sa carrière de jou­
eur à 13 ans dans la banlieue
nancéienne, à Liverdun d'abord,à Champigneulles et à Pompey
ensuite avant de signer au F.C.
Nancy à 23 ans. L'on n'oubliera
jamais,­du côté de ia placeSta­
nisias cette équipe des années
1950 emraînée par PierreBrem­
billa et qui comprenait les De­
laderière, Piantoni, Braun,Plei­
melding, l’on se souviendra tou­
jours & ces attaquants de 5o­
che insaisissables, de cesdéfen­
seurs impitoyables — onavait
surnomme « Ploum », celui qui
bacle avec la tête, de tous ces
carçens” qui se battient ju:
qu'à !» limite de eur énergie,
jusqu at sacrifice presau3 pour
l'amour des couleurs.
En 1952, Pleimelding arrivait

à Toulouse. qui montait l'année
suivante en Division |. Ce séjour
dans le midi devait se prolonger
pendait une dizaine d'années­­ les quatre dernières étant
effeciuées à titre d'entraîneur
— interrompu seulement par un
bref retour de neuf mois àNan­
cy… qui retrouvait dumême
coup la Division |. En 1958, 1l
quittait Toulouse et les Guis­
sepin, Mouthon, Cros,Baraffe,
Wojciak, Jacky Bernard entre
autres, qu'il avait véritablement
soitis, pour aller entraîner Bé­
ziers pendant deux ans de 1962
à 1964. Et puis, il ne le cachepas aujourd'hui, il quittace
milicu professionnel, un peudé­
çu dans le fond par­ce qu'il
v avait trouvé ou plutôt par ce
cu'il n'y avait pas trouvé !C'est
pourquoi, il parle de ces trois
dernières années à Colmar,
comme d'un véritable retouraux
sovtes qui fut en outre une
réelle expérience, enrichissante
ot qui lui cprorta bien des satisfactions.
Pourtain, Pieimelding esi re­

venu la saison passée àNancy.
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TOUT SAVOIR SUR"NANCY
ANS une ville debanlieue),football.130.000 habitants (250.000 avec la proche

le F. C. Nancy poursuit une lutte difficile pour le
S'il sut toujours redresser la barre aux mauvais moments, le

club lorrain a eu presque constamment une existence difficile pour
n'avoir pas su se créer et conserver un grand capital technique.

En championnat — section professionnelle en 1935 — le F.C.
Nancy s'est classé modestement en 2° division jusqu'en 1939 où il
frôla l'accession,
1957 où, classé 17°ill'obtint en 1946, se classa sans éclat de 1947 à

descendait en deuxième division,remonta
aussitôt pour disparaître à nouveau la saison suivante.

Depuis 26 ans (35­36),
lisme :avant­dernier,il figure sur les tablettes duprofessionna­

son début fut difficile, puisque cette saison­là il termina 17° et
bénéficiant même du déclassement de l'A. S.Villeur­

banne par la suite, en 36­37, il s'élève d'un petit cran, 15° sur 17,puis
11° en 37­38, enfin, 3* à la veille de la guerre, saison 38­39.

A la Libération, faisant un bel effort de recrutement, Nancy allait
accéder à la Nationale en 46­47, ayant décroché déjà le titre de
Deuxième. Division, devant la fameuse équipe du Stade Français.Dès enNationale,
figure : lors,12° en 46­47 et 47­48, 15° en 48­49,
en 50­51 et 51­52, 8° en 52­53 et 12° à nouveau en 53­54,les Lorrains firent toujourshonnête

12° encore en 49­50, 11”
13° derrière

Lyon en 54­55 et naturellement 12° en 55­56... puis derniers en56­57,
champions de Deuxième Division en 1958, mais à nouveau rétrogradés
en 1959 pour réapparaître en 1961­62 où ils terminèrent quatrièmes.

Mais ce n'était qu'une sorte de bouquet final :
18° était relégué la saisonsuivante,
abandonnait le professionnalisme.
terminait 10°).

En Coupe de France,la tenue du
meilleure, car son style s'adapte mieux à cette compétition :

en 1963,Nancy,
16° en deuxième division, il

(Il repartait la saison suivante et
club lorrain est souventdemi­

finaliste en 1956, quart de finaliste en 1955, finaliste en 1953,battu
par Lille 2­1
1962. Parcontre,: demi­finaliste encore en 1951 et 1948 et finaliste en

la saison passée.il était éliminé par son voisin
Metz, en huitième de finale (2­1).
QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DANSSON
Si la saison dernière de gros et­

forts “va ent été faits en ce qui
concerne la défense, cette fois
c'est | attaque qui a retenu l'atten­
tion des responsables, avec la ve­
nue des Lensois Bernard  Lech
(transfert) et Prou (échangé), avec
aussi celle de l'ailler dunkerquois
Palka (il manquait un ailiergaucheà l'équipe. Très peu de départs
en contrepartie. Pourtant, outreMa­
rie (échangé avec Prou) etDuval,
trois joueurs de valeur, vontêtre
incorporés au Bataillon de Join­
viile Gérard Pleimelding, Mayot
etFormica

DANS LES 6 PREMIERS
Les lorrains visent la cinquième

ou la sixième place pour cette se­
conde sa'son chez les profession­nels.
L'AS Nancy, qui compte prèsde

2.500 edhérents rassemblés en un
mois de campagne (fondateurs,
bienfaiisuis supporters), entend
ne pas c'écevoir le public. Le pré­
sident Guny l'a dit netterre*t à
ses homices hier en guise decon­
clusion à sa causerie d'avant Chamn­
pionnet :
« Vous vous devez aux specta­

teurs. Faites de votre iniex e’
toujours. *
BERNARD LECH… INDISPONIBLE

le Lensois BernardLech.

Mais hélas, celui­ci étaitblessé
et malgré son désir de jouer, sa
contracture à la cuisse l'empêchait
de tenir son poste.
C'est ainsi, cependant que l’on

arriva au match contreMontpellier
avec une attaque enfin complète
avec Palka, Dublin, Lech et Prou,
épauiés parSchneider.
Sur le papier, c'était fort im­

pressionnant. Hélas, lamédiocre
équipe de Montpellier l'emporta
par 1 but àO.
RESULTATSCONTRADICTOIRES
Battu chez lui, Nancy était allé

battre Chaumont à domicile ! Puis
les cros scores arrivèrent, établis­
sant d'ailleurs la logique de la
victoire à domicile et de ladéfaiteà l'extérieur Joinville perdait 4
à 2 mais Angers l'emportait chez
lui 5 à2
Interrogés, les nancéiens ne pa­

raissailent pas troublés par ces ré­suitats.
lis disent qu'ils ont rencontré,

contre Montpellier, puis contre Lo­
rient, des gardiens de but dont la
partie fut remarquable. Ils esti­
ment, par ailleurs, que le champion­
nat est Line affaire de longue ha­
leine et ils croient que leur équipe
ne sera vraiment au point qued'icià quelques semaines lorsque les
avants auront acquis certains auto­
matismes et que des hommes, teis
Dublin et Lech, seront en conditionaméliorée. ;
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LE GARDIEN DEBUT
KRAFT Jean­Paul
Né en 1942 à Mulhouse.A

joué à Sedan. Vient deCher­cura.
1m. 74, 72 kg.

LESDEFENSEURS
KUBASIEWICZ Casimir
Né en 1941 àMulnay­sous­

Bois. Vient deBoulogne.
1 m. 80, 78kg.

TOGNOTTI Serge
Né en 1941 àPont­Sainte­Max­

ence. À joué à Reims. VientdeCherbourg.
1.115 72, 72kg:

REDINAntoine
Né en 1934 à Cenon. A jouéà Nancy et à Toulouse.
1 m. 73, 71 kg.WOLTRAGER
22 ans ­ amateurVient de Blénod­les­Pont­àMousson.

GASPARINI Charles
Né en 1938 à Piennes.
Vient de Sedan.
1 m. 73, 69kg.

MILIEU DETERRAIN
MILETICDragan
29 ans ­Yougoslave.
Vient du ciub hollandaisEin­dhoven.
14 fois international.
1 m. 67, 65ka.

LANINIMichel
Né en 1947 àHerserange.
Vient deLongwy.
1 m. 80, 75 kg.

SCHNEIDERMathieu
Né en 1942 àAvricourt.
Vient de Strasbourg.! rm. 83, 78 ka.

LESATTAQUANTS
PALKA Jean
Né en 1945 à St­Avold.
Vient deDunkerque.
1 m. 72, 67kg.

DUBLIN Edy
Né en 1943 àEmerange.
1 m. 68, 68kg.

LECH Bernard
Né en 1946 à Billy­Montigny.
Vient deLens.tm © 72ka.

CHRISTOPHE Guy
Néer 1948 à Crusnes.
Vient deLongwy.1m 72, 67kg.

PROU Joë:
Né en 1946 àNantes
A joué à Nantes et àLens1m. 73 67kg.

LES VÉRITABLES SPORTIFS
RESPECTENTTOUJOURS LES
DÉCISIONS DEL'ARBITRE

——0e

mt
mél

L’Assureur desSportifs
À, ASSURANCES#4

LAMBERT%ET

NE I!MSCHALONSÉPERNAY
AGENCEGÉNÉRALE
«LAFONCIÉRE»

“LAFRANCE»

CHOUPAY
FORUM ­ REIMS

LE RENDEZ­VOUS
DESSPORTIFSd

La“

PASCALE E
LOCRÉCCOO
M"SIRY

LIVRAISONS ADOMICILE
TOUTES CÉRÉMONIES
41, RUE JEANNE D'ARCREIMS

Tél.47.16,07

4
Un Vêtement de Travail
sachète à

L'OUVRIER BLEU
) 22, RUE CLOVIS ­ REIMS
2ee Se7

COIFFEURMESSIEURS
MODERNE ­CLASSIQUE
— 3e PRIX DE PARIS 1957—
TARIF SYNDICAL



REIMSV
MAILLOTROUGE

CULOTTE BLANCHE

re

euéPÉTITE
Opticien ­Spécialiste

Diplômé de l’École
Nationale d’Optique

| 12, Rue duCadran­St­Pierre
Téléphone47­43­12

ETDU
| «ROCHER DE CANGALE»Ÿ
| 66 et 66 bis, Avenue deLeon‘ Tél. 47­36­97 ­47­56­31
9, Lue Cuulorcet ­ 47­52­64
Avenue Jean­Jaurèe ­47­56­93
104, Rue Gambetta ­47­36­99

) Muîtres. Crustacés, Poissons Fins

*
| San far américain
SES\POISSONNERIE
DUMARCHÉ

Maurice PLACET
REIMS ­ 27, rue deMars

POUR VOSBANQUETS
Tél. matin : 47­33­30
Pour vos commandes
Soir : 47­67­45

REHHHEHHERHENSHEHHEHHOHENEORESHEHHHEOHHNEEE
GilbertATTALI

Distributeur RégionalRescdioles
TÉLÉVISION RADIO ÉLECTRO ­MÉNAGER

45, Place d’Erlon ­REIMS
| SPÉCIALISTE DE SONORISATIONS EN TOUS GENRES |
ATELIER ÉLECTRO­ACOUSTIQUE : 26, Rue de la Briqueterie ­REIMSHONEHNHENENGHHANSHHHHSERNN"TUHHSENOEHONNSEOHHNEENISNHHNERHESOSHOHERAEE"

AESHHEGHENEOESUSHENEEHNENE
Succursale de Re/ms : Magasin d'Exposition :
P. N. 31 (Route de Paris) _ # x] 26­28, RueBuirette
51­ TINQUEUX ­ Tél. 47.90.61 51­REIMS ­ Tél. 47.59.06HHENSHESHOHHEOENESHONHEHHROHEHSESSHNNORO8E,

LES ÉQUIPES DELAvVMI­TEMPS
RICHARD

GASPARINI 4
LANINI 6
MILETIC 8

DUBLINREDIN 5 MULLE
WOLTRAGER 2

MARCHAL 12 12
ee0 TA ES

A LA SORTIE DUMATCH,
VOUSATTEND.

SAVIGNY­SUR­ARDRE (20 k. deReims)
Repas d’affaires
Cuisinesoignée
Spécialités régionales
Chambres tout confort
Séjour devacances
Tél. 48.56.26

| Section «Allez­Reims »

FERRAZZI

BOURGEOIS

SPERHERSOHHSSHHENEHHENE

REIMS­
“hibitre : M. ZUSZEK ­ Juges de touche

Reims­Sportif
134, Rue de Vesle ­REIMS
TOUS ARTICLES DE

SPORT &CAMPING
Fournisseur du Stade deReims
et de toutes les Sociétés deReims

et de laRégion
PRIXSPÉCIAUX

Coup d’envoi à 2=
SRRSOROSEBRUSEGSSE008R

TAILLEUR
BUR

2, Rue Théodore­D
Prêt à porter

DES SUPPORTERS
44, Rue des Élus ­REIMS
Téléphone47­48­56

| LE RELAIS
RESTAU

— Ses spécialités, si

PIGNICOURT

2MASCLAUX
3 JACQUES

6MANON
7TAYEB

R 4MARYAN
5THOIRAIN

RESTAI
LE FLO!
SPÉCIALITÉS CHAMDENDUMAT 43, Boul, Foch ­ RE!

Le « Stade de Reims »
utilise les services de
CHAMPAGNE
pour ses déplacements,
POURQUOI PAS VOUS °*°

9
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Studio ­ Portraits ­ Industriel
32, rue Bacquenois, REIMS

TÉL. 47.36.47

z | TOUSREPORTAGES +
NANCY :|— ==­ COUTANTse ot LEMPEREUR : R. p OUL ARD = :
juncessaussustssan00 Ve ee pticien :
; Mcr ï a = :­ * ; à ; 82 € ! 5 > 5 È
pue, LANSON­ REI | |
AGLÉPHONE :47.694

I: FEES
| Chemisier ­ ChapelierTTE P | 27, Rue de Vesie ­REIMS

SPÉCIALISTE
du beau Vêtement demortASE HA IR qu Moisson.­Batteuses et Pr sses CLAAS |; ‘ Tracteurs HANOMAG, DAVIDBROWN

et ZE:OR — et tout le matériel agricole
“

DOUTAT|LESbois ­ REIMS | La plus importante
chémuserie C6 40. reBltg 67, Rue Emile­Zola ­ REIMS ­ Tél. 47.51.37 ­47.81.75PARTNER JRM eEmtlezo

IMPÉRIAL LES EQUIPES*DE LA MI­TEMPSV
THOIRAIN 5 BOURGEOIS 11 7 PALKA 2WOLTRAGER
MARYAN 4 MULLER 10 9 DUBLIN 5REDIN|

8MILETIC
MANON6 6LANINI

JACQUES3 FERRAZZI9 4GASPARINI
MASCLAUX 2 RICHARD 8iRANTENCE

SES àTAUVANES
$­ Té!,47­35­28 DUMAT 12 MARCHAL

2:
TRES GRANDCHOIXBIJOUTERIE
à LA VILLE DEGENEVE

H. MASCART, divlômé E. H,A
46, PLACE D’ERLON, 46 ­ REIMS

LI p mmsmmmeress LONGINES |
29, CoursLanglet

­VOYAGES

NANCY
MAILLOT BLANC

RESTAURANT
FERRER &Ci

7, Place d’Erlon­REIMS
Téléphone 47­32­73=

SALLE DE BILLARDS

20 rue de Talleyrand

Por
deParis

Le Spécialiste du Beau Vêtement
HOMMES ­ DAMES ­ JUNIORSo
| 25­27, Rue de l'ÉtapeREIMS ë

LIBRAIRIE­PAPETERIE
Tabacs ­ GrandChoix
d'articles de Fumeurs—

Anc' RaymondKOPA
F. PUJOS, successeur
66, rue de Vesile — REIMS

Tél. 47­00­44



Ï RESTAURANT ]
LaCoquilleJEAN­CLAUDE

CHEF DRCUISINE
8, RUEMARX­DORMOY
(ANCIENNE RUE SAINT ­ JACQUES)
REIMS ­ Téléph.47.37.35
SES SPÉCIALITÉS ­ SESVINS
SALONS pour repas d’affaires

24, placed'ErlonREIMS
TéL. 4785.28HEBEEHEREK

SPÉCIALISTES des VERRES deCONTACT
GarageVÉRON
CONCESSIONNAIRE
B.M.C. ­ MORRIS ­M.G.
AGENT CITROËN—_ —aemm me ce51­Cormontreuil
"TÉL. 47.19.03

ChevalBlanc
MaisonChauffert

TEL. 49.46.03VOLKSWAGEN
24, RueBuiretteREIMS 47.66.62 4726 67

LA NEUVILLETTE,45, RouteNationale)|Ever_,

173 8 98D 8 1 0 0 0 A 12 0 D695 1 1 1 À À 0 1 1 1 NS SE El
Lever derideœu
Lematch d'ouverture prévu pour

précéder Reims­Nancy opposera
les formations Stade de Reims (Ju­
niors 2) et Frégnicourt (Juniors)
en championnat de laMarne.
Voici comment pourrait sepré­

senter la jeune équipe rémoise.
Thiéffries (1) ouBertrand.
Brutte (2), Ruitort (3), Jacquet

(4), Cambien (5).
Mathieu (6), Batteux (7).
Sanzey (8), De Bonnay (9).Alba

(10), Lejongeur (11).
toutsavoir
match est pour Reims le

lieu le 10 contre  Li­moges.
2Pa
ILS ONT GAGNE !

Voici les noms des derniersga­
gnants de notre tombola.
M. Guyard, 5, rueGalliéniballon.
M. Thierry Foucher 30, rue Jac­

quart à Reims : unballon.
M. Bocquet, 32, rue Léonard­de­

Vinci, 2 tribunes.

novembre,

: un

| @sbuteurs
CEUX DEREIMSDumat 4butsBourgeois 4butsRichard 4butsJodar 1butLemaitre 1butWrobel 1butTayeb 1butFerrazzi 1but
CEUX DENANCYLech 6butsDublin 3butsPalka 3butsChristophe 2butsGasparini 1butSchneider 1butProu 1butLanini 1butKuba 1but

SUR LE PLANNATIONAL
1. Villa (Limoges) 11buts
— Grizzetti (Angoulême) 11 buts
3. Dogliani (Angers) 10buts
— Arghirudis (Lens) 10buts
5. Heutte (Chaumont) 7 buts
— Deloffre (Angers) 7buts
7. Darchicourt (Aix) 6 buts
— Poli (Angers) 6buts
— Juliani (Avignon) 6 buts
— Taverni (Gazelec) 6 buts
— Edwige (Angers) 6 buts
— lglésias (Toulon) 6 buts
—Lech 6buts
14. Rousseau (Aix) 5buts
— Kuzowski (Cannes) 5 buts
— Kloetty (Besançon) 5 buts
— Debuf (Lille) 5buts

__ En un coupdoeil
Classement Ils jouent
2* division ce jourPts

1.Angers 29 à Besançon
2. Angoulême 21 Dunkerque
3. Lille 18 Joinville
4. Toulon 17 Lens
— Nancy 17| àReims
6.Reims 16 Nancy
—Lens 16 àToulon
—Aix 16| Avignon
—Avignon 16 àAix
—Limoges 16 àBoulogne
11. Dunkerque 13, à Angoulêm
—Lorient 13 àBéziers
— Béziers 13 Lorient
14. G. Ajaccio 11 Chaumont
—Chaurnont 11 àAjaccio
16. Cannes 9 Exempt
— Grenoble 9|Montpellier
18. Montpellier 7 | à Grenobla
— Joinville 7 àLille
— Besançon 7| Angers
21. Boulogne 5 Limoges

TOTAUX | Ils jouerontsq te jour |Le 3Novembre
àAvignon
àNancy

àChaumontLille
àAngersAix
àLensAngoulème| Besançone CannesGrenoble| | à Joinville

àMontpeilier| ToulonàDunkerque
àLorientAjaccioBéziers
àLimogesExempt

| Reims

Succursale : 20, Cours Langlet ­RE:/MS47.60.85TÉL.47.98.56JEUNE|DYNAMIQUE

Leurs résuêtats
CEUX DENANCYNancy 1 Dunkerque 0Avignon 1 Nancy 0Nancy 3 Lens 0Chaumont 2 Nancy 3Nancy 0 Montpellier 1Lorient 1 Nancy 0Nancy 4 Joinville 2Angers 5 Nancy 2Nancy 1 Limoges 1Boulogne 0 Nancy 1Nancy 4 Besançon 1
CEUX DEREIMSReims 1  Gazélec 0Toulon 1 Reims 0Reims = Aix 0

Angoulème 2 Reims 0
Dunkerque 1 Reims 0Reims 0 Avignon 0Lens 1 Reims 2Reims 1 Chaumont 1
Montpellier 0 Reims 2Reims 4 Lorient 0Joinville 9 Reims 2

CELLES DENANCYP C Dif.
Chez lui 13 5 +8
Chez l'adversaire 6 9 —3Totaux 19 14 +5

CELLES DEREIMSP C Dif.
Chez lui 9 1 +8
Chez l'adversaire 6 5 +1Totaux 15 6 +9Le elle dl

LA MEILLEURE ATTAQUE1.Angers 40buts2.Lens 24buts3. Angoulême 23buts4.Cannes 21buts5.Aix 19 buts—Lille 19 buts—Nancy 19 buts
—Avignon 19buts

LA MEILLEURE DEFENSE1.Reims 6buts2. Angoulême 7buts3.Angers 10buts4. Lille 11buts5.Toulon 12 buts—Aix 12 buts—Limoges 12buts
! C70 ar EME ès ne tu­
Reims­Gazélec ...…....…...……. 5.837
Toulon­Reims ............ 5.679Heriraie  V 6.847
Angoulème­Reims ......…. 4.302
Dunkerque­Reims  ........ 4.927
Reims­Avignon ........…...…. 8.479
Lens Hal 70 dan 0 ceci 5.841
Reims­Chaumont ...….....…. 4.980
Montpellier­Reims ......……. 2.635
Reims­Lorient ...........…. 5.752
Joinville­Reims (m. couplé) 16.011|TÉL. 47.98.56 ­DE CHAMPAGNE

Agence : Av. J.­Jaurès (angle rue des Gobelins)40.06.84
ACCUEILLANTE

019 95 80 9 9 8 0 9 D 0 7 0 0 086 0 8 2À 1 EE 0 9 502
oscher le Foll Ch ampagne Siège Social : 25, rue duTemple

CUreu ait REIMS ­ Téléphone : 47.49.86 y, LS ÉZ 1h ut 1017
est toujours à votre service pour répondre à vos besoins de produits laitiers et avicoles

Pam

E

ES

SENNE

Le prensstie
Chez l'adversaire, en cinq ren­

contres, Nancy totalise 6 buts pour,9 contre, soit à la moyenne au
match : 1,55 à 2,25.
Chez lui, Reims, en cinqmatches

totalise 9 buts pour, 1 contre. soit
à la moyenne au match : 1,8 à 0,20.
La moyenne de ces chiffres, ra­

menée au match Reims­Nancy don­
ne : Reims 2,02, Nancy 0,85.

sensiblement Reims 2,

vousve
MERCI AUX DONATEURS

Une distribution de lots par po­
chettes surprises a pu être orga­
nisée à l'issue du banquet d’Allez­Reims.
Voici les donateurs de lots que

nous remercions vivement.
Hicard — Charcuterie Martin
Groupe Kopa — Goulet­Turpin—
Ressemelage Rémois — Hôtelle « Champagne » — Imprimerie
Blond — Martini — Société
Roger Guy — Brasserie Ancre
Pils — M Walker — Imprimerie
Coulon — M. Lefranc AncrePils
Monoprix — Champigneulles —
Berger — M. Guérin — La Lor­raine Magasin « Club #—J. Rousselle — Stade de Reims
Allez­Reims — Attali — Lionde
Belfort — La Slavia — Jack,
chemisier — La Régence—
Fandango — Les Colonnes—
M. Buret — Garages Ardon—M. Colln — M. Cœuriot—
M. Germain — Adidas — Halles
de Paris — Auto­Ecole Lanza—
Boucherie Moderne.

Des minutes de silence ont été
observées à la mémoire de mem­
bres des supporters disparus plusou moins récemment : MM.Fer­
nandez, Schoëns et Marcel Thil.

Imprimerie COULON
17, r. Camille­Lenoir ­REIMS

Dépôt légal: 3.803
Paraît à l’occasion de chaque

match de championnat
disputé àReims

sonossasousasssoaummanoumaosdg80N8HRZH8SKiOHHOOHSAOESSOOOBONAODEOHONADOSABH/GOADEOORSSCOONGODAGOANSSRAENAANSU 6580080
BANQUE POPULAIRE

ri

BEBHEESEENESEEGEREDERS



LACHAINE O'HABILLEMENT LA PLUS PUISSANTED'EUROPE
Une équipe de parlementaires |
se produirait bientôt àReims

sur l'initiative de M. FALALA, Député de la Marne et ami duStade
Extrait du discours de M. FALALA
Si je suis venu ici aujourd'hui,

ce n'est pas à titre officielmaisà celui d'ami du football. J'entre­
tiens aveu le Stade de Reims de
très anciennes relations puisque
j'ai joué sous ses couleurs en ca­
dets juniors et amateurs.Je me suis toujours intéressé
avec mes amis à la vie duStade
de Reims que nous aimons beau­
coup. Au sein de lamunicipalité,
j'ai œuvré pour faire accroître l’ai­
de de la Ville de Reims auStade.
Il y a eu des années où l'aide
fut très importante. L'argent, c'estle nerf de la guerre pour une
équipe professionnelle comme pour
toute société. Et nous nous effor­
çons d'aider celle de Reims. C'est
ainsi que nous allons payer l'éclai­
rage du stade qui estactuellement
déficient, ce qui va coûter environ
150.000 Francs. Avec lesdifférentes
subventions, cela va représentersous diverses formes, environ
300.000 francs.
Ce n'est sans doute pas suffi­

sant et l'on nous cite telle ou telle
ville qui donne 1.000.000 francs,
800.000 F…. mais chez nous cela
s'inscrit dans un ensemble. Laville
de Reims avait des retardsdans
de nombreux domaines et on a
voulu les combler un peupartout,
université, logement, installations
sportives, zone industrielle, etc…
Si les sportifs trouvent que l'on

ne donne pas assez, les non­spor­tifs trouvent que c'est trop. |!
faut donc parvenir à un certain
équilibre. M. le Maire, M.Barot
et quelques collègues sont décidés
En attendant .

SUITE DE LA PREMIEREPAGE
Le système a paru fonctionner avec efficacité la saison

dernière. Les dirigeants nancéens, en gros, s'en sont contentés.
Les joueurs aussi, semble­t­il. On se demande ce qu'en pense
le public. Il est évident que Nancy se cherche ,et sa formule.
Mais soyons francs. S'il est vrai que les Nancéens apportent
chaque semaine vingt à trente millions au tiercé, qui ne voit
qu'il suffirait d'en distaire trois pour que l'entraîneur deNancy
ne trouve les moyens de fonder une équipe d'envergure. Il
suffirait de lancer un concours de pronostics, clair, intelligent,
varié et poétique. On pourrait, par exemple à Europe ouà

par RogerCHABAUD

àfaire un effort.
Dans cette causerie à batons

rompus. je vais insérer une sug­
gestion. Je suis en train demon­
ter, avec Bernard Stasi,
de la Marne d'Epernay une équipe
de football de parlementaires.Au
printemps prochain, cette équipe
de l’Assemblée Nationale pourrait |
disputer un match contre les Ar­
tistes ou les journalistes. Onvien­drait peut­être nous regarder«souftrir»…
Le match féminin a attiré uncer­

tain nombre de spectateurs. Pour­ |
quoi ne pourrions­nous en faire au­
tant pour le Stade de Reims ?
J'aimerais tant que le Stade de |

Reims reste fidèle à l'auréole et
au renom qu'il a obtenu dans le
monde entier, on peut le dire.
Il est frappant, quand 6h vadans

la France et dans les pays étran­
gers d'entendre parler du Stade de
Reims on termes aussi élogieux.
Il est surprenant de constater com­ |
bien, malgré les années qui pas­
sent, le roin du Stade deReims
conserve son p'estige
!! est demeuré our tous le sym­

bole du beau jeu ei les sportifs
lui sont reconnaissants de ce qu'il
a apporté au Football.
Bian sûr, si l'on étudie l'histoire

des clubs qui cnt connu une pé­
riode brillante, les Sochaux, les
Lille, les Marseille, on constate
qu'ils ne réalisèrent pas deux fois
une carrière étincelante mais pour­
quoi désespérer ? Par les jeunes,
on peut espérer que Reims re­
viendra un jour parmi
Football Français.

Luxembourg, inventer des jeux télévisés du foot, trouver pour
eux un Lucien Jeunesse, susciter l'équivalent d'un Couderc
pour lier nationalement la passion, accrocher là­dessus l’équipe
de France, et voilà les conditions requises pour relancer sérieu­
sement le football à Nancy et ailleurs. Cela ne passe pas
forcément par les voies ordinaires du concours des pronostics,
à mon avis trop compliquées. Mais qu’un pétrolier s'intéresse
à la chose par exemple soit totalement, soit essentiellement,
soit mobilement, soit avec une légèreté d'Elfe. Ce serait telle­
ment plus sûr. Voilà de quoi parler en attendant.

…Nancy
Magasin à ÉPERNAY, 47, rue Henri­Martin ­ Tél.51.20.16
Concessionnaire : Tracteurs DEUTZ et HANOMAG ­
Cistributeur: d'engraisLELY

député

DAMES *­Le Super Champion duVêtement
HOMMES ­
CHEMISERIE ­ ENFANTSBONNETERIE
Rayon mesure industrielle “ Toilorame ”
Le Boutique des Jeunes UP andDOWN
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1 à 5, Rue de l'Étape ­ REIMS ­ Tél. 47.44.44

Une réception dans uncel­
lier de la Maison deChampa­
gne Taittinger a eu lieu à
l'issue de l'Assemblée Générale
d'Aliez Reims,dimanche.
Cadre agréable, accueil sym­

pathique mais ce qui toucha le| 7°s les invités, amateur” de
football ce fut cette déclara­| tion — pour eux inattendue—de M. Claude Taittinger, leur| révélant un personnage qu'ils
n'imaginaient pas sous cet as­| pect.
Mais la voici, fidèlement res­

tituée par lemagnétophone.
« Je vous prie, Mesdameset

Messieurs, de bien vouloirm'ex­
cuser de m'être présenté àvous
avec quelques minutes de re­ |
tard. J'ai en fait une excellente
excuse, que je tiens à vous
donner : Monsieur lePrésident
| je jouais au Football cematin| et je savais que vous me par­
donneriez mon retard.
J'ai toujours aimé leFootnali

comme mon frère maismain­
tenant, en raison de mon âge,je suis amené à choisir mes
partenaires. Quand j'avais vingt
ans, je jouais avec des garçons
de vingt ans, puis avec des vé­
térans quand j'en avais quarante.

Claude TAITTINGER dans l’équipe“pro”
du Stade de Reims?

Maintenant, je joue avec des
jeunes gens de treize à qua­
torze ans et ils me font beau­ |
coupsouffrir. |
J'ajoute que nous sommes

heureux de vous accueillir et |
j'en suis particulièrement fier.
On vient de mephotographier
en compagnie de MM. les Pré­
sidents mais aussi des joueurs
professionnels du Stade deReims.
Ceci me permettra dansvingt

ans, en montrant cette photo­
graphie de dire :
— C'était l'époque ou je jou­

ais dans l'équipe professionnelle
du Stade de Reims !

Serge Batteux, Président tech­
nique du Stade de Reims va
nioÿoser que l’on célèbre l'an­
niversaire des vingt huit ans
de présidence d'HenriGermain
au Sicde deReims.

RIRE SENS SES MIN G CIRE Ed I aa RIMIE IST,
Ce numéro gagne peut­être le ballon du match!

« Allez­Reims » a décidé d'agrémenter la vente de son
journal en tirant au sort parmi ses lecteurs quatre lots très
intéressants pour des amis du football, ce sont :1)2) DEUX PLACES TRIBUNEà DEUX PLACES GRADINS4
tirage qui
remis en jeu.

LE BALLON DU MATCH ou un TABLEAU devaleur.
DEUX DIXIEMES DE LA LOTERIENATIONALE.

Le numéro figure dans ce journal.
Nous conseillons d'écouter attentivement les résultats du

sera effectué pendant lematch.
gagnants seront annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.

Les lots sont à retirer à la permanence d'Allez­Reims,
bureau du Stade, 8, rue Buirette, tous les après­midi, sauf le
lundi, avant le match suivant. Les lots non réclamés seront

Lesnuméros

SUOHHEUEOHHHEBGRBHEEM,{ AVEZ­VOUS GAGNE? f = N A T 1) ! =Pass := Notre Tombola :4 Voici les résultats de notre ­ — = = CC
#) tombola tirée lors du match ® Ce numéro gagne (peut­être) S# Reims ­ Lorient. 'à ë . 1 un des quatre lots =f{ Lo numéro 20.182 gagne © = offerts par Allez­Reims or
ÿ, le ballon dumatch. P m Lisez l'article la concernant mél Le numéro 20.791 gagne ({m dans ce journal. =$| deux places de tribunes. a. =El Le numéro 21.137 gagne \2m ea
+ deux places de gradins. ÿ a; Le numéro 21.176 gagne j; " I5A(° pueË deux dixièmes de Loterie (à + N 49 609 pe}Nationale. jm =‘ ssy masaanoman>aan) ADeuu8EJEURGOENOERAER:ES rosesMMMOTOFAUCHEUSES

Enjambeurs LOISEAU­

OTOCULTEURSOTOBOBINEUSESAGRIAJACOBSEN
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La vie à ‘“‘Allez­Reims”
vue au travers de son
AssembléeGénéral

Dans la coquette salle duBarde l'Eclaireur, devant le portrait
géant du stade municipal s'est te­
nue une nouvelle AssembléeGéné­
rale du Groupement «Allez­Reims».
Si le nombre des présents apparut
un pau moindre qu'à l'ordinaire, le
mérite des fidèles n'en ressortit
que mieux et d'ailleurs, denom­
breuses sections s'étaient fait re­présenter.
La réunion fut honorée par la

présence, très appréciée, deMon­
sieur Falala, député de laMarne.
I1 prononça d'ailleurs uneallocution
dont on retrouvera par ailleurs un
très large extrait.
Mais voyons les principaux thè­mes exposés lors de cette assem­

blée générale.
Le Président André Durand a­près avoir salué l'assembléeet

présenté diverses excuses et no­
tamment celle de M. Pérez. Président du Stade de Reims, empê­
ché, fit procéder aux divers rap­ports.—(men
Fappori de la dernière assemblée

(MARION). Elle a eu lisu le20
nctobre 1967. La saison 66­57 a vule nombre des supporters passerde 1.050 à 1.256. Le journal«Allez­
Reims» avait apporté unbénéfice
de 7.642F.
Deux membres sortants, MM.

Marion et Attali avaient été réélus.

Deux nouveaux membres, MM.De­
marchés et Walker avaient été é­
lus, un nouveau commissaire aux
Comptes prenait la place laissée
vacanie par M.Canard.——{}me
— Exercice comptable (Attali).

Recettes 63.723 F dont 6.500 Fen
dépôt pour la tombola et solde
antérieur de 31.600 F. Total cré­
diteur 101.853 F dont il faut dédui­re les dépenses de la saison
85.821 F. Solde créditeur de 7.032F
au 31 avril 1968.Nota en comptant 700 F de
détaxes dont le stade a bénéficié,le Stade de Reims a reçu unbéne­
fice de 47.000 F la saison passéegrâce à l'activité d'Allez­Reims.M. Léger, Commissaire aux
Comptes approuve le bilan del'exercice.m2
— Journal Allez­Reims (Césari).

Total des recettes 26.614. Total des
dépenses 19.880. Soit unbénéfice
de 5.034.
Un remerciement auxvendeurs

dirigés par M. Létagnaux, qui ac­
complissent une tâche difficile a­
vec beaucoup de conscience.

Po200
— Les sections (HenriGermain

Fils). Rappel des membres des prin­
cipaies sections. Viennent en tête
dans la région Boulingrin 224mem­

2e
bres, le 421 : 165, les Romains 128,
Laon­Belges 107.
Sur Paris Section léger 131,

Cottencin 69, Chevreuse 69...—0—
— Déplacements (JeanGaspard)Il devient difficile en raisondestarifs S.N.C.F. et carsd'organiserdes déplacements rentablespour

accompagner l'équipe. En outre, ilarrive souvent que desmatchesont lieu en semaine.
Il y eut quatre déplacementspar

autorail spécial Paris, Boulogne,
Dunkerque et Lens. Un déplace­
ment en car àChaumont.
—Tombola. Le tirage a été re­culé après accord officiel. I!auralieu le 27 octobre à 10 heures de­vant l'union. Des listes de vain­

queurs seront communiquées.—0—
— Club des 10.000 (Marcel Leblanc). Conjoncture difficile. Les

nouveaux membres sont rares. |ly eut 75 membres rien quesur
Reims, ce qui est honorable.Quachacun essaie de découvrir des
candidats... On essaiera d assurerle service du journal à cette caté­
gorie demembres.
— Satisfaction à l'équipe.Nous

avons disputé de très beaux par­
rages ct pour un point nous avons
manqué l'accession mais peut être
est­ce mieux ainsi.

LE BALLON
DUBAL

Un repas a réuni dirigeantsdu Stade et d'Allez Reims, jou­eurs et supporters du club à
l'issue de l'Assemblée Généraled'Allez Reims, dimanche der­nier.
L'agréable organisation, des­

tinée à resserrer les liens d'ami­tié entre les deux clubs et les
joueurs a eu lieu dans la joliesalle des Comtes de Champa­gne où Raymond Césari devait
confirmer ses qualités bien con­
nues d'animateur et d'hôte.
A la table présidentielle onnotait à côté du comité d'Allezheims au grand complet des

dirigeants stadistes : MM. Ger­main, Batteux, Scheuer, Cœu­riot, Bazelaire, Durand.
Les autres, empêchés,

taient fait sxcuser.
Une ambiance très joyeuse,

qu'amplifiait sans doute le suc­cès de la veille sur Lorient secréait tres vite.
A l'issue du repas. deux dis­cours étaient prononcés parMM. Durand, au nom d'Allez

Reims et Serge Batteux, au nomdu Stade de Reims exprimant labonne compréhension des deuxciubs, comme les espoirs dechacun en l'avenir.
Les danses succédèrent, cou­pécs par une vente aux enchè­res c'un ballon offert par Pierre

Batteux, du magasin «club» etqui, orchestrée par M. Césari,atteignit 1650 francs.
La soirée se termina aux ac­cents de la nouvelle marcheduStade, écrite par notre ami

s'é­

Un effort de recrutemont viertd'être entrepris et les résultatss'en ressentiront prochainement.
Le succès d’Allez­Reims s'en ren­forcera.
— Renouvellement des sortants,MM. Gaspard etCésari.
— Nouveaux membres élus, MM.Cayla, Gasq, Lallia et Perpère.
— Le inandat des Commissairesaux Comptes, Léger et Duteyer aété renouvelé.

— re
Questions diverses :
­— Le journal arrive à Paris aprèsle match. il y a là un problème

d'expédition qui dépasse nos possi­
bilités mais qui sera étudié.
— Le déplacement des Halles deParis va contrarier le succès decette section qui connut et connaitune bonne activité. Rien ne permet

d'augurer ce qui arrivera dans l'a­venir.
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